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A§lndi'auraimon
diplôme, ie serai diplomate
Dc* Étudiants et der éttrdiants* âmbitieux sc prÉlpâfiÉRt essüdûÉsnt à ta d:pl,omatie 6t arlx relalilons interftatic$ales
au sei* de quelquer o*rociations- {audîtoire, après avoir enquêùÉ sur le suiet, . pâÿtioiÉ four voü§ à une tetsio* à
Genève-

t3

/-lhaoue sernaine- des étudiants et
\-o"a étudiantes passionnés par
les relations internationâles prennent

d'âssaut une sâlle pour des débats
{bêntôtl dignes des Nations Ucies.
lls ont cfroisi de passer le sernestre à

représenter un pays au sein du
Gene\6 lntemational Model Untted
Nations {GIMUN), une simulâtion
estudiantine de l'assemblée générale

de l'ONU.

Une §nrulatiryt Srarldêur natule
20 h. ieudi soir, Unigp. La sâlle se
remplit de visages intemationau).
Les gens se saiuent. é.hangent ô

quelques ntots dans lêur langue prâ
férée. Lena, l'une des chairs ûtrrgée
de npdêrer le débat, précise les
détâ1ls de Ia rédactircn des brouillons
de résolution qui vont par Iâ suite
êîre votés. tl faut so(lner l'écrhure
de ces textes qui sont une fonre de
préparation d'accords internatioflaux,
tout en étânt rgiativerrEnt sûr d'ob-
tenir un certain nombre de votes
pour s'assurer k nnjorifé, et quê les
propositions soient acceptées au
sein de l'assemblée.
Parmi tes pap représentés, quelques
classiques, tels gue la Suisse, la

France, les Etats-unis ou la Bussie
sont rnêlés aux cornplexes regirnes
du Myanrnar ou de h Coréc du Nord.
[exercice: s'entraher à représenter
l'opiniûn d'un de ces paÿs et non son
propre avis. lnuginez donc représerr.
ter la roix ofticielle de ces dernêrs,
aux modèles politrques des plus
contro\rersés!

De* débats dignee
des lllation* Unies

Le cadre du GIMUN est particulier
grâce à ses relations aæc l'0NU. En

eftet, c'est lâ seule êssociation
tenânt une ccn{érence annuelb au
Palais des Nations. De plus, elle ê un

stalut représentatif, fe même que de
grands noms corrxne Amnesty
lntemational. Ce qui wut dire en clair
qu'elte peut s'e><prirner au sein des
Nations uni6s sans pour autant pou-
loir voter §ur le§ résolutioos.

Et bs Mlfr{eil gÉllérâl?
Composries d'étudiânts, ces associâ-
tio*s rrodélisent le fonctionnernent
des Nations Unies, afin d'en
apprendre les bases êt de former les
fdurs diplarnatss à leur avenir. Au
cours de leurs ssssions hebdoma-

Amérigue-le Global MUN a lieu ufle
fois par an, dans difûétentês grandes
ülles du globe. ll s'agit de la seule
conférence organMe par les Nations
Unies, l€s érénenEnts etam d'un
nonlbre Îrès râetrei$t-
Un étr.rdiant husannc,is ryant pôrti-
opé à plusieurs de ces séminaires
affinne que les diverses conférences
à l'étranger soI}t des expériences
extraordinaires malgré le manque de
sommeil induit. La iouméê est
consacrée à des déhats intensifs sw
les suiets les plus cûnvoités du

ne seront pas détaillés ici est désor-
rÿlâis classée au rang des meilleures.

Une cftie divercifiée,
nÉnssar notrecamp$s
Si Genève est trop loin. des possibili
tés sembbbles s'offrent entre I'Unil
et fEPFL. Les futurs négociâtêurs ôt
négociatrices intemationaux ont le
cfnir avec Mosaique etlÂlorldMuN
EPFL. Concemant cettê dernière
orgânisation, ses sessiôns paraissent
tout âilÎant passiofrnantes et motÈ
mntes que celles de GIMUN.

daires, un thèrre sernestriel est
débaüu, dans la fonrelité propre à
I'ONU. ll en existê énonnéme$t
réparties aux qüatre soins du rnonde
{et de lâ Suisse}, Cet entralnenrent
est couronné lors des divers élréoe
nrefis annuels. par de noweaux
débats a\êc les représeÊtants
d'âutres MUN§.
Lâ plus grânde conférence universi-
laire est orgânisée par Harvard, les
Etateunis ærlt bien dêvgloppé le
§fiiêÎ, comrne le souligne un habitué
de ces rencontres" En effet, un grand
nombre de ees associations orga-
nisent des événements de tâille en

Le* suiete les plu*
coürYôité§
du moment
[âspèct intemâtional reste omnipre.
sefiL Les contacts avec les autrês
WorldMUN sont priülégiés, el une
participation aux divers séminaires
internationâux est possible pour les
plus motivés.Ouant à lâ question de
l'impact qlobal des MUN, «qu'est-ce
qui est ptus utile, de prendre leur avis
st I'apptiquer à l'oNü, ou d'entralner
des étudiants à être de bons dél#
gués dans l'av+nir?" répond un
membre à la question de l"impact de
ces asssciations, De pius, des dipls.
rnates établis rt'ont pas forcénent le
temÊs ni l'enüe de prendre en
corrste des sugge.stions d'étudiants
générabment ine&érimentés.
Cependânt, la jeunesse étant l'avenil
devrait-elle se prépârer à fuir€
çommê nos aînés, ou pk*ôt sôfiger à

innorrer? lci. la question ne se pose
pas, on se prépare à bien représen-
ter l'opinion Fublique. .

ÊlIlH.It'|, une snmrhion Êsûidi.§linê de fæsêf,btoe gésérde d€ I'OÈIU.

rflornent aæc d?utres reprêsentants
êt représentantes des quatre coins
du mondê. ftris le scÉr et h nuit sont
destinés à fuire la fête. des rer}.
contres. et à établir dæ rebtions
èntre futurs diplornates qui se reveÉ
ront probablenent un jour^

Ceg fuénements sont des exp&
riences uniques, dans des lieux
e:<ceptionnels priaatisés pour t'occa-
sbn, parsemées de soirées bien
moins formelles- A Singapour" une
plage privée a été rÉservée. Au
Mexique. un randr gouvemernental"
Une soirée Cabaret arcc des dégui-
serflents des plus excentriques qui

Claire van den Bmek


